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JEAN GRATON

Michel®Vaillant

RALLYE SUR UN VOLCAN
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LA JONQUIERE , DEMELIRE DE MONGIELR £
MARAME HENR VALLANT, PAR LIN DIANCHE
ENSOLEX LE DE NOVEMBRE ...
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TU MEN A8 PARLE !/

PARFATILA VOITURE
EST PRETE ET DS DEMAN
JE FAIS LE NECESSAIRE

POUR SON TRANSPORT ...
BUVANT LE PROGIRAMME

ST
MA CHERIE .
JE LE RECONNAIS
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TU AS MNDEE I i - AN

1 A TA FEMME - ALLER LA-BAS .

SACRE VEINARD! YCOMMENT GA HENR! 7
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OH MicHEL ! —~
J'Al ACCEPTE DES QLE

VOLONTIERS . e Te: !
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NE Dis PAS DE BETIBES, ELIBABETH !
CETTE iLE E8T SUPERBE ,GRANDIOSE
.. ETON Y TROLVE LES PLUS

JoLiES FiLLES DU MONDE /
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EXPLIQUE-TO!, HENRI | VYV EuH.. MAis .. MAIS L .
TU AE'%EM ETE LA-BAS [ CEST 54ANS fm-rgégir ON DIT MEME QU ELLES
PLUSIELRS FOIS MAIS T / ELLES SONT A4S8EZ RECHERCHENT LES BLANCS
NE M'AS JAMAIS PARLE / JOLIES PARCE QUE ... POUR LES EPOUSER ...
DES JOLIES FiLLES /| PARCE QU'ELLES
FORMENT UN MELANG

DE RACES QUI...QUI FAIT . I :
QU'ELLES NE SONT P4AS ( (T
LAIDES .. C'EaT TOUT ... =
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TO!, AGNES NE VERSZ
A4S D'HUILE suUre LE
FEU /
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BON ! PUISQUE MICHEL EAT DECIDE A ALLER
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LA-Bas, S AimeAie QUoN eN DIScUTE UNPEL | | B Ex o e Lo TROS
4l CES DAMES VEULENT BIEN NOUZ EXCUSER ... At ey
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: VOYONS, MAMAN ... ‘ ; :
ALORS TOI, D'ABORD JAI ENTIERE C EST AUSSI
FIRANCOISE , APRES CONFIANCE EN MiICHEL ! MON AViss . CETTE
CE QUE TU AS ENTENDU , Y ENSUITE , IL A GRAND FiN DE CHAMPIONNAT £ .
TU £58 TOUJOURS BEAOIN DE 5E CHANGER L'A FORT EPROUVE . | EHER 2
DACCORD POLR QUE LES (DEES ET CE VOYAGE, CE N'EST PAS LA PERTE [ .
TON MAR! AILLE SEUL- | SEUL, LU FERA LE DU TITRE MONDIAL QUi [38 .
sUR CETTE ILE DE PLUS GRAND BIEN . LUi A ETE PENIBLE [ &
PERDITION Z/72 ‘ MAIS PLUTET LE A
' ' =\ PEPART DE STEVE. /s
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DEBLT DECEMBRE .
LN BOENG 74 F
DA FrRANCE
QUITTE ORLY...
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SIDENIS-
DE-LA-REUNION
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PORT LOUIS
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ET ADRES LN VOYAGE
DE DOUZE HELIREE, 6& POSE
LR L' AETROPORT DE
SANT-DENS GILLOT A4
L'TLE DE LA RELINON .




